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ils repoussaient du pied, tout remplisi de digoâts,
Les intirimes trainant devant en leurs ulct'res
1)ý juraient pour réýpondre au langlie si doux
Des enfants demi-tmus quittant avec teurs utres.

Sceptiques au cœeur froid, ce peuple vous connait !
Itaillei sa foi sulbliine, il vollî staý leru dire.
A ses Pardous loigtemî vt enfut, pourront rire
8vus riez toujours, sa foi tuujuurs reiia1t.

Jonrn Rorssn.
(Rrue (le Bretylne et de 1Yenke'î.)

SO I E. Nc'E .

Coup dl'reil sur l'ilistoire Naturelle.

LES CÉTACfS.

sème ordre des mamuifères.

Les cétacés diffèrent de tous les autres Mammifères, non
seulement par leur dentition, mais encore par la forme générale
de leur corps qui, à première vue,les assimile aux poissons; par
le milieu dans lequel ils vivent; par leur muanîque de poils, la
conformation et mêuéme labsence de certains membres, etc. Leur
corps pisciforme ne montre que des membres antérieurs qui
quoique présentant anatomiqueiient les mêmces articulations que
dans les bras des autres mami'res, sont tellement engags
sous la peau, qu'ils ne laissent voir à l'extérieur qu'une main
conformnée en nageoire. On ne leur trouve aucun vestige des
membres postérieurs. La queue prend aussi chez eux la forme
de celle des poissons, mais au lieu de s'élever verticalement
comme chez ces derniers, elle prend une position lhorizontale;
soutenue par de robustes articulations en formne de V, elle pos-
sedo une très-grande force ; aussi est-elle le seul organe de loco.
motion chez ces animaux, les nageoires ne leur servant qu'l)
conserver l'équilibre qui leur convient dans leur marche. Le cou
est formé de vertèbres tellement aplaties, qu'il ne se distinut
pas à l'extérieur, et il est si court, que la tête semble sotidét
immédiatement nu troue, et peut à peine se mouvoir isoléient
Les narines aboutissent à un réservoir placé sur le sonînnjiet dt
la téte et se manifestent à l'extérieur par un trou simple ot
double qu'on appelle évent, et qui sert à expulser l'eau qui 's'es
introduite dans la bouche pendant la déglutition. Les oreile
sont dépourvues de conque extérieure et sont très-peu appa
rentes.

C'est parmi les cétacés que se trouvent les plus grand
animaux connus, et qui semblent n'être que quelques restes di
ces gigantesques créatures antédiluviennes, dont les terrain
fossilifères nous présentent encore quelques débris. On a trouv
des baleines mesurant plus de 120 pieds de longueur et pesan
plusieurs centaines de tonneaux. Tous les cétacés vivent dan
l'eau, et à l'exception de quelques rares espèces. exelusivenien
dans la mer. Les anciens, comme le fait encore le vulgaire d
nos jours, les 'rangeaient parmi les poissons; mais leur san
rouge et chaud, leur respiration au moyen de poumons, leu
génération vivipare, les Mamelles dont ils sont pourvus, etc. n
laissent plus d'hésitation à leur classification parmi les mamil
fares. .

Cet ordre sc divise en deux familles, toutes deux nombreusc
genres et en espéces; ce sont les macrocéphales et les mien

céphales.

MAOnO0fPIîALES.
Les animaux de cette famille se distinguent tous par une tête

disproportionnée avec le reste du corps, puisque souvent elle
constitue le cinquième, le quart ou iimie le tiers de la masse
totale. CIez les macrocéphales, l'évent est double, et ils expul-
sent l'eau do leur bouche avec une telle violence, qu'on la voit

tuvent jaillir en colonnes de 15 à 20 pieds de hauteur. Les
spuces qui fréquentenmt d'ordinaire les côtes du Labrador et de
errenieuve et même le golfo St. Laurent se rangent dans les
enres suivants.

Centre tumE, Baunia, Lin. Point de dents, dut moins à
ige adulte. Bords dlu palais munittis, an lieu de dents, de fanons
t les de uorue se repliaut dans la bouche que vient elore la
machoire inférieure plus large qlue la supérieure. Langue flrte,
tais adhlitrente au plancher dle la machoire inférieure. Les
mous constituent les baleines du commerce qu'on emploie dans
à monture des parapluies, corsets, etc.

1. Laï BMVE 3tYSnTICE, lla11hrna 711!sctfusl, Lin. B. Veil.

(iris. Ioleic Cuin ni, alaeine ~nfr,îîc ; common ou rIist
halc des anglais.--e à A 75 pieds de longueur. Dos nu sans
ageoire. Fanons nombreux et allongés.

C'est la plus recherchée pour l'abondance de sa graisse. Elle
,'aventure souvent assez loin dans notre golfe et péntre quel-
uel'ois jusqu'à l'eau douce. En 1S53 on cil captura une à
Kamunouraska qu'on vint dépecer à l'le-erte et que nous
vens pu examiner minutieusement. Elle mesurait 45 pieds de
ongueur et fournit 65 barils d'huile. La bouche mesurait 12
pieds et portait 300 fanons de chaque côté, les plus longs mesu-
rant 5 pieds. La langue seule produisit près de deux barils
'huile. La couebe de graisse revêtant tout le corps mesurait

le 10 à 14 pouces d'épaisseur.

2. La BALEIE oinnEUE.IS B q gfbbose. Cuv. Vulgaire-
ment Balcine a boss, Rump-back, 1unch-,ack wha!e. - De 50
i 60 pieds; corps moins gros que la baleine franche et ,Iour-
lissant moins d'huile, sa couche de graisse ne iesurant d'ordi-
mire que G à 8 pouces d'épaisseur. Très-eounune dans le
Golfe.

Sous-genre RALE1xorTE, lJalonoptri, Lac. Ce sous-
genre se distingue par une nageoire dorsale que n'ont pas les
autres baleines.

3. LE BA lrso nETi <InUARn, Balanoptera Phyxalis, Cuv.
Dul«na puhysais, Lacép. J(lleinoptêre de certains auteurs;
Finur, Nrthcrn lorgual, 1&zor-backed Whale, des anglais.
-Plus grèle, mais presque aussi longue que la précédente.
Beaucoup moins recherchée, vû qu'elle fournit bien moins d'huile
et qu'elle est bien plus difficile à chasser, ci rai&on de l'agilité
qui la distingue. Se montre chaque année dans le Golfe.

. LE BALEINoPTIRE ROnQUAL. Jilrnoptera rorqual,
laacép. Blun »musculius, Lin. Vulgaireient Rorqual, Sulphu
/Bolton Broad nosc Rorqul;-De 50 A 60 pieds; noire sur le
dos, et Jaune sous le ventre. Fanons de 2 à 3 pieds. Les rorquals
ont tots le cou et le vettre marqués de plis longitudinaux. Se
rencontre aussi dans le Golfe.

suîonof.rüALES.
Chez les microcéphiales la tête cesse d'etre en disproportion avec

le reste du corps ; de plus, sa partie antérieure s'allonge en
nuseau et la bouche qui no porte jamais le fanions est ordinai-
remtent pourvue dle dents nombreuses, mais différant peu entre-
elles. L'évent ,est simple et l'eau qui s'en échappe, nu lieu de
s'élever ci colonne, ruisselle aussitôt sur les bords de la tête.

Genre DCurum, Delphis, Lin. Corps allongé, pisciforme,
dents nombreuses, semblables entre elles. Ils portent d'ordinaire
une nageoire dorsale plus ou moins développée.

1. LE DaurumîcN vuLaAmiiE, Phocena vulgiris, De koD. Bel-
phinus comint tiis, Lin, D. Phocana,-O'est le porc-sca des
Anglais que nos pêcheurs traduisent, en le francisant, par poursie
ou poursille. Noir sur le dos, passant au gris sur les côtés et
noirâtre sous le ventre, le dauphin mesure d'ordinaire dle 5 à G
pieds. Museau a peu près égal au reste de la tête. Nageoire
dorsale assez élevée, placée au-dela de la moitié du corps. Sa
graisse prodnit une excellente huile.

Quelques alutres espèces de ce genre, fréquenteraient-elles le
golfe St, Laurent ?...
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